M. Jean Charest, Premier ministre

Gouvernement du Québec

Édifice Honoré-Mercier, 3e étage

835, boulevard René-Lévesque Est

Québec, QC G1A 1B4

Philipsburg, le lundi 02 juillet 2007

Monsieur le Premier ministre,

C'est avec déception que le conseil d'administration de Conservation Baie Missisquoi, après une analyse minutieuse, a pris connaissance du plan d'action contre les cyanobactéries que vous avez soumis le lundi 4 juin dernier, en compagnie de la ministre du Développement durable, de l'Environnement et des Parc, Mme Line Beauchamp. Il nous semble que vous n'avez pas saisi la mesure exacte de la problématique qui prévaut au lac Champlain et à la baie Missisquoi. C'est la raison pour laquelle nous sollicitons une rencontre qui nous permettrait de vous faire part de la situation toute particulière que nous vivons autour de la baie Missisquoi.

Soulignons sommairement que des 12 millions $ attribués dans votre plan de lutte aux algues bleues, 10 M $ sont destinés aux municipalités qui puisent leur eau potable dans les lacs afin qu'elles se munissent de technologies de traitement adéquates pour éliminer les cyanobactéries de leur réseau d'aqueduc. Étant donné que les municipalités riveraines de la baie Missisquoi sont confrontées à ce problème depuis nombre d'années, des mesures ont été déjà prises pour pallier à cette situation. De plus, vous avez annoncez que 1M $ servira à la détection et aux analyses en laboratoire, ce qui se fait depuis des années dans la baie Missisquoi. 

Enfin, le dernier million de dollars vise la sensibilisation des riverains et des villégiateurs des divers bassins versants et la plantation d'arbres, ce qui se fait année après année dans notre région grâce à l'initiative de Conservation Baie Missisquoi et de ses partenaires. Par ailleurs, en 2005, nous avons rencontré les riverains de la baie Missisquoi pour les inciter à adopter de meilleures pratiques environnementales. Quatre vingt dix pour cent des gens visités ont signé une déclaration d'intention indiquant leur engagement de poser les gestes nécessaires pour réduire l’apport de phosphore dans la baie et ainsi assainir l’eau du lac. 

En ce qui nous concerne, votre plan d'action passe complètement sous silence l'impact du milieu agricole sur la prolifération des algues bleues. Or, dans la baie Missisquoi, les cyanobactéries sont principalement nourries par le phosphore, dont 75 p. cent provient des terres agricoles, 20 p. cent du secteur résidentiel et 5 p. cent du milieu naturel. Les solutions existent mais il faut une volonté politique claire pour les adopter et pour aider le milieu agricole afin qu'il puisse diminuer l'apport de phosphore dans la baie. Votre plan d'action vise uniquement les lacs alors que dans notre cas, il faudrait agir principalement sur les rivières, les ruisseaux et les fossés agricoles qui se jettent dans la baie Missisquoi. 

Nous vous rappelons qu'en 2003, vous signiez, avec le gouverneur du Vermont, l’entente Québec-Vermont qui prévoyait une amélioration notable des eaux de la baie Missisquoi pour 2009, 400ème anniversaire de la découverte du lac Champlain par Samuel de Champlain, explorateur et fondateur de Québec. Nous voyons venir cette échéanche avec scepticisme et nous déplorons l'absence de mesures plus agressives  pour y parvenir.

Je vous prie d’agréer, monsieur le Premier ministre, l’expression de mes sentiments distingués.

Nathalie Fortin, M.Sc. 

Présidente Conservation Baie Missisquoi

c.c.: Mme Line Beauchamp, ministre du Développement durable, de l’Environnement et des Parcs

c.c.: Pierre Paradis, député de Brome-Missisquoi

c.c.: André Riedl, député d’Iberville
